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Pour le suivi de l’implantation du nouveau programme, nous avons mis en place une méthodologie d’évaluation dans l’action, 
basée sur l’évaluation de quatrième génération de Guba et Lincoln (1989). Il s’agit d’une approche qualitative de l’évaluation 
qui vise principalement l’utilisation immédiate des résultats, par les acteurs concernés (dans le cas présent, il s’agit des 
professeurs, des étudiants et du comité du nouveau programme), à des fins d’amélioration de ce qui est évalué (dans le cas 
présent, le nouveau programme par le biais de chacune des unités). Ainsi, il sera possible au comité du nouveau programme 
(comité pilote) d’informer les professeurs et les étudiants au fur et à mesure de l’évaluation. Ceux-ci, en collaboration avec le 
comité du nouveau programme, pourront alors effectuer les ajustements nécessaires de façon rapide. 
 
Une évaluation dans l’action exige la mise en place d’une démarche de consultation auprès de toutes les personnes 
concernées par ce qui est évalué. Pour ce projet, nous avons donc commencé : (1) des focus group auprès des professeurs 
impliqués dans chaque unité (nouveau cours) ; et (2) des focus group avec 8-10 étudiants après chaque unité. À la suite des 
entrevues et des groupes de discussion, un résumé écrit est rapidement produit (une semaine), transmis aux professeurs et 
aux étudiants à des fins de validation. Puis, ces résumés sont remis au comité du programme qui sera responsable de 
prendre ces données en considération dans la suite du programme. 
 
Les retombées de ce projet sont principalement de trois ordres : 

• L’évaluation dans l’action permettra un réajustement dans l’action, ce qui, compte tenu de l’ampleur de la 
transformation du programme, confère de la souplesse au processus global de renouveau. 

• L’évaluation permettra l’identification d’indicateurs de la qualité du programme, ce qui facilitera la création des 
instruments quantitatifs d’évaluation de l’enseignement. 

• Les résultats du projet permettront un rayonnement national et international de la faculté et de l’université. 
 


